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Pièces jointes : ce même courriel ouvert et textes antérieurs
A 10 km au nord-est de Lisieux, le clocher de l’église romane du XIIe siècle de Moyaux, non pas tordu mais dissymétrique, penche peu vers l’ouest à cause d’une configuration typique de cours d’eau souterrains, jadis détectée par un sourcier acoquiné avec un charpentier
La commune de Moyaux (Calvados) illustre son site Internet en faisant frétiller la flèche du clocher vers l’ouest, mais apparemment sans rien dire de plus sur son histoire. Le Père René Malhère, curé de la paroisse Notre-Dame des Vallons, du doyenné du Pays d’Auge Nord, me dit que le clocher aurait été bâti par des charpentiers de marine, experts en matière de résistance aux vents. Mais si c’était le vent dominant d’ouest qui le fit pencher, le clocher aurait dû pencher non pas vers l’ouest mais vers l’est !
Le courriel ouvert 21.10.09 résume mes recherches en France sur plus de 20 clochers tors la plupart accidentels (bâtis droits, tordus en plus ou moins 100 ans, parfois foudroyés, reconstruits droits puis redevenus tors) et de 2 ex-clochers penchés d’après d’anciennes cartes postales à Lésigny et Diant (Seine-et-Marne). Projet de sous-reconnaître 2 clochers encore penchés à Saint-Léger-au-Bois (Seine-Maritime) et Plougrescant (Côtes-d’Armor), ainsi qu’un ex-clocher penché à Fougères (Ille-et-Vilaine). Recherches étendues  à quelques appartements et maisons à cancers : 2ème moitié du titre du courriel ouvert 21.10.09.
Le scan [église Moyaux (bis)] présente le plan sommaire à l’échelle environ 1/200 (1 cm = 2 m environ) de l’église levé en comptant de grands pas, avec détection par téléradiesthésie de la configuration de cours d’eau souterrains, d’après mes hypothèses typiques de ce qui induit un clocher penché. Ce sont deux cours d’eau souterrains à des profondeurs différentes, chacun ayant un affluent :
-150CES de profondeur environ 150 m avec le confluent Cf1 entre 150CES et son affluent : symbole . . . >
-100CES de profondeur environ 100 m avec le confluent Cf2 entre 100CES et son affluent : symbole x x x>
Ma théorie : d la distance en projection horizontale entre Cf1 et Cf2  égale à 1 à 2 m – ici environ 1 m – fait pencher un clocher ; d = 0 – Cf1 et Cf2   sur une même droite verticale – donne un clocher tors.
J’ai vérifié par senti corporel 7 points entourés de petits cercles : 3 sur 150CES, 4 sur 150CES. Commentaire sur un test de senti corporel douteux sur 150CES au milieu de la nef, à environ 5 m à l’ouest de la statue de St-Jean Baptiste sur le mur sud tout près du clocher, sans doute par suite d’une erreur de localisation par rapport au plan : mal se localiser sur place par rapport au plan induit le senti corporel par véritable auto-suggestion. Alors il faut s’y reprendre plusieurs fois : marcher sur une ligne en écoutant bien son corps à partir des pieds, puis avec les mains comme le ferait un aveugle [Sous-sol, pieds et mains].

Trois conditions atténuent ou éteignent le senti corporel : froid,  fatigue, et un repas arrosé et plantureux. Ayant décidé de faire du stop entre Lisieux et Moyaux au lieu d’appeler un taxi, faute de m’être renseigné je pris une mauvaise direction en marchant jusqu’à Herminal-les-Vaux via Rocques-la-Barberie sur environ 6 km avec très très peu de circulation pour cause de travaux routiers. Puis, grâce à un feu de croisement à cause de tels travaux filtrant la circulation et à mon panneau Moyaux, l’auto-stop enfin réussit me mettant à 16h devant l’église de Moyaux fermant à 17h ! Moralité : pour le prochain clocher penché, j’irai comme à Diant sur mon beau vélo Décathlon, équipé par notre fils Nicolas de Marseille. 
Levé de plan, radiesthésie et tests de senti corporel, enchantés par l’enregistrement de chants monastiques en boucle, me demandèrent moins d’une heure. Je saluai le Père René Malhère auquel j’avais téléphoné la veille, me signalai à la mairie où la veille j’avais mailé un courriel. Il n’y avait ni le maire ni le 3ème adjoint de permanence le jeudi après-midi…certes sur rendez-vous. Au café-tabac, j’achetai 2 cartes postales de l’église. Et plus question de faire du stop après 17h ! De la boulangerie-patisserie où je me régalai, j’appelai un taxi : son chauffeur recevra bientôt ce récit, ce plan et ce courriel ouvert 21.10.09.
Un journal gratuit trouvé à la gare de Caen me renvoie aux cancers : Conservant leur caractère secret grâce à un logiciel cryptant l’information, des comptes rendus médicaux peuvent s’échanger entre le centre de référence et un médecin libéral (…). Les personnes atteintes de cancer peuvent bénéficier d’un meilleur suivi puisque l’échange d’informations les concernant est plus efficace 1. Ce serait encore mieux si on faisait l’inventaire des logements où habitent tour à tour ou simultanément de telles personnes !
1.Santé Lutte contre le cancer au centre Baclesse, Messageries très confidentielles photo : Dominique Vaur et Dominique de Raucourt, en charge des messageries sécurisées Tendances ouest  Caen  n°11 - 12 novembre 2009 
